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IL Y A 20 ANS... 
 

Chers amis,  

Il y a bientôt vingt ans, le P. Reynaud rendait sa belle 
âme au Bon Dieu. Occasion nous est offerte de revenir 
sur la prédication de celui qui exerça sa paternité de fa-
çon si déterminante sur le MJCF. A l’école de saint Paul, 
il encourageait à une « participation vivifiante 
(“communion”) aux MYSTERES de Jésus et de Ma-
rie. » : celle-ci comportait une « allure chrétienne » qui 
consiste à reproduire le Christ, tant intérieurement 
qu’extérieurement, selon deux facettes corrélatives : 

En premier lieu, “se revêtir de Notre Seigneur Jésus-
Christ”. Méditer assidument les mystères du Christ, 
s’interroger : « que ferait, que dirait Jésus à ma place ? » 
et agir en conséquence. Pour grandir dans cette confor-
mité le Père Reynaud insistait sur la nécessité d’un con-
tact profond et renouvelé dans l’oraison, auprès du Mo-
dèle. 

En second lieu, devenir comme le Christ « “des 
LOUANGES Vivantes” à la Gloire de Dieu ». Certes, 
l’union du Christ avec son Père dans la prière a fait de 
Lui le Fils qui a loué parfaitement le Père. Mais, le Sau-
veur fut une manifestation extérieure du Père aussi par 
ses paroles et ses actions : « qui me voit, voit le Père ». 
Toute proportion gardée, le disciple doit revêtir une 
façon d’être qui lui permette de rendre visible son 
Maître. Quoi de mieux pour le manifester que de l’an-
noncer, comme y est appelé l’apôtre ?  

Ces exigences réclamées à tout chrétien vont être 
mises en œuvre selon des modalités variables au gré de 
la Providence. Les actions de l’apôtre ne pourront être 
fécondes que si elles sont animées d’une âme bien carac-
téristique. Pour cela, le Père Reynaud insistait pour que 
l’animateur vécût selon ce qu’il appelait « l’esprit et l’atti-

IL Y A 50 ANS... 
 

Chers amis, 

Il y a 50 ans naissait le MJCF. Un de ses fondateurs 
déclarait il y a peu que le 29 septembre 1967, en la fête de 
saint Michel archange, un groupe de jeunes décida de fon-
der un nouveau Mouvement de jeunesse, Mouvement qui 
fut adapté à la situation inédite d’alors. Tandis que des 
pans entiers de l’Eglise et de la société civile s’effondraient 
un à un, sous les coups répétés de prétendus réformateurs, 
de jeunes « catholiques perplexes » s’engagèrent dans une 
entreprise apostolique, refusant tous les abandons : celui 
de suivre le mouvement révolutionnaire comme celui du 
paresseux retranchement. En temps de guerre, l’attaque 
reste toujours la meilleure stratégie.   

Le coup d’audace fut payant ; et comme toute œuvre 
accueillie sous l’aile bienveillante de la Providence, elle 
dépassa les visées et les espérances de ses initiateurs. Ce 
fut bientôt des milliers de jeunes qui s’engagèrent dans le 
combat  de la foi et de la Chrétienté ; combat toujours 
mené avec la joie, la simplicité et l’enthousiasme qui font 
la véritable jeunesse.  

Cinquante années après, l’âme du MJCF n’a pas chan-
gé. En un monde toujours plus éloigné de Dieu, les 
mêmes causes continuent de produire les mêmes effets ;  
la grâce aussi produit les mêmes effets dans le cœur de 
tous ceux qui, aujourd’hui au MJCF, s’engagent dans 
l’œuvre d’apostolat auprès de la jeunesse. 

Pour soutenir cette action aux quatre coins de la 
France, nous compterons cette année plusieurs perma-
nents à notre siège, à Gentilly. Et l’ouvrage ne manque 
pas! Nous engageons la dernière tranche de travaux de la 
chapelle et de la bibliothèque du local ; plusieurs publica-
tions verront jour cette année, ainsi qu’un certain nombre 
de rééditions. Le projet d’écriture d’une histoire du MJCF 
est aussi engagé : travail d’archive et contacts des anciens 
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Camps D’ETE 

 Les camps d’été sont l’occasion pour de nombreux 
jeunes de (re)découvrir une vie commune chrétienne fon-
dée sur de saines bases naturelles.  

Ainsi, dans l’équipe Saint-François-Xavier, à Paris, un 
jeune agnostique fait son premier camp : progressive-
ment, notre ami se transforme du point de vue naturel : il 
acquiert le sens du bien commun, repère les besoins du 
prochain, met un point d’honneur à ce que les filles ne 
portent pas les sacs de courses... Espérons que ces pro-
grès naturels le disposent à la grâce de la conversion ! 

Un jeune de 17 ans rejoint la province de l’Est pour 
son camp au Portugal. D’abord imprégné des idées et des 
habitudes du monde, il trouve la joie de se dépenser pour 
le bien commun. Le climat du camp lui a permis de prier 
et de renouer avec la volonté de se faire baptiser. 

Ces camps sont également l’occasion de découvrir la 
Foi et s’initier à la prière. Ainsi, au cours des randonnées, 
une jeune fille d’origine catholique apprend comment est 
constitué un chapelet, à quoi sert le scapulaire, aux côtés 
d’une jeune fille convertie récemment qui prend à cœur 
de répondre à toutes ses questions, et de l’encourager 
dans ce retour à une authentique vie chrétienne. 

Au même camp, deux jeunes filles catholiques font 
leur premier camp et en ressortent affermies dans leur 
zèle apostolique, réussissant à faire venir leurs amis dans 
l’équipe dès le début de l’année académique. Dans la 
même équipe, une jeune fille finit par admettre l’exis-
tence de Dieu — suite à une discussion organisée sur le 
sujet — et se met à prier. Puissent ses dispositions per-
durer ! 

Une jeune fille de Brest fait une neuvaine à Sainte 
Thérèse pour qu’une camarade de classe vienne en camp, 
et à la fin de la neuvaine nous apprenons qu’elle et son 
frère (athée) y participeront. Durant le camp la nouvelle-
venue conclut : « Mais en fait, c’est logique que vous 
croyiez en Dieu... ». Il lui reste une objection : « C’est 
trop facile de tout expliquer par Dieu... je vois bien que je 
ne peux pas expliquer les miracles, mais il peut y avoir 
autre chose ». Que la foi éclaire son intelligence dont la 

droiture a été manifeste ! Son frère, empreint des idées 
écologiques, bouddhistes... eut plus de difficultés que sa 
sœur, mais certaines activités l’ont marqué, notamment le 
chant, spécialement liturgique : à la fin du camp, il a pris 
la résolution de prendre des cours de chant et participe 
désormais aux activités de l’équipe ! 

 

SEPTEMBRE 

L’élan du camp doit ensuite se concrétiser au cours de 
l’année apostolique. Pour donner les moyens de mettre 
en œuvre les résolutions prises, des stages de formation 
se déroulent aux quatre coins de France. A leur issue, de 
nombreux jeunes s’engagent à l’œuvre apostolique au 
sein du MJCF. Par exemple, à Centre-Loire, quatre jours 
de formation font comprendre la crise qui secoue la so-
ciété et l’Église, et l’importance de l’engagement du chré-
tien dans le combat pour le règne de Notre Seigneur Jé-
sus Christ. A l’issue de ce stage, ce sont six membres de 
la province qui demandent à recevoir l’insigne du mouve-
ment et s’engagent ainsi au service du Christ-Roi. 

La rentrée voit renaître les activités d’équipe. C’est 
alors le moment d’aller à la « pêche en haute mer » pour 
recruter les  nouveaux étudiants fraîchement arrivés à 
l’université. Les moyens peuvent être divers et variés. 

L’équipe Saint-Vincent de Paul (Lille) opte pour un 
« bar-philo » pour sa première activité. Quelques tracts 
distribués en guise d’invitation et trois nouveaux jeunes 
éloignés de la foi répondent alors présents. Ils ont pu 
découvrir les arguments qui démontrent l’existence de 
Dieu et ont manifesté leur intention de revenir pour 
trouver des réponses à leurs autres questions. 

Ce sont également des sondages auprès de jeunes qui 
permettent à la fois d’avoir de bonnes discussions et de 
faire connaître nos activités : en ce début d’année aposto-
lique, l’équipe Saint-Thomas d’Aquin de Toulouse a été 
complétée par de nombreuses nouvelles têtes. Au cours 
d’un sondage près du Capitole, c’est une longue discus-
sion passionnante avec deux étudiantes en sociologie qui 
nous est offerte ! Les contacts sont pris et l’une des 
jeunes filles a accepté de venir à notre prochaine réunion 

tude MJCF » incarnés par la piété, la formation, l’amitié 
authentiquement chrétienne et l’action. Le Père se mon-
trait là exigeant : ces quatre piliers doivent « transpirer » 
dans toutes les activités et comportements de l’anima-
teur ; à cette condition, ils pourront provoquer l’enthou-
siasme, l’attrait irrésistible sur le prochain. 

Puissent ces sages prescriptions à l’école de l’Apôtre 
nous aider à unifier notre vie autour de ce magnifique 
idéal missionnaire.  

 
 

Abbé Christophe Callier 

- Chroniques apostoliques - 

ont déjà commencé. A tout cela s’ajoutent des « tournées 
apostoliques », aide de terrain aux équipes de province. 
Enfin, nous lancerons une campagne d’affichage contre 
les prochaines lois sur la PMA et la GPA en début d’an-
née 2018. 

Pour tout cela, nous faisons appel à vos prières et 
votre fidèle soutien. Le MJCF ne vit que grâce à ses indé-
fectibles bienfaiteurs. Aujourd’hui 50 ans passés, mais 
encore 50 années à venir… Puisse le MJCF rester fidèle à 
ce qu’il a toujours été ! 

 
 

 Jean-Etienne V. 
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sur le marxisme. Deo gratias ! Espérons que son amie la 
suivra... Peu après, une troisième jeune fille se montre 
intéressée. 

C’est aussi à l’occasion d’une session de préparation 
de camp que les animateurs de la province Centre-Loire 
se répartissent dans le centre-ville d’Orléans pour deux 
heures de sondage sur « les jeunes, la société et la reli-
gion ». Discussions animées, parfois longues… plusieurs 
contacts sont pris, en particulier avec un jeune qui n’a pas 
le temps de répondre au sondage, mais qui communique 
son numéro pour qu’on l’invite aux activités !  

Tous les moyens sont bons pour recruter ! Au-delà 
des cafés-philo et des sondages, les provinces Paris-Sud  
et Paris-Nord se mobilisent sur tous les fronts pour re-
cruter de nouveaux membres : stands disposés devant la 
Sorbonne et la Faculté Catholique de Paris en prévision 
du pèlerinage de Cléry, tractages à la sortie des églises,… 
C’est à cette occasion qu’une équipe parisienne rencontre 
un jeune garçon venu pour la première fois à la messe 
traditionnelle, qu’il a connue par des recherches sur In-
ternet à partir des milieux nationalistes. Il se montre de-
puis intéressé pour suivre les activités, soutien dans sa 
découverte de la Tradition. A une autre sortie de Messe, 
deux animateurs tractent à Reims, et ce sont deux jeunes 
en cours de conversion qui nous rejoignent alors sur les 
routes de Cléry. 

Les ventes de Savoir et Servir à la sortie des églises dio-
césaines sont aussi l’occasion d’entrer en contact avec les 
jeunes (qui viennent encore à la Messe…). Ainsi à Paris-
Nord, les activités de l’équipe Saint-Dominique Savio 
reprennent avec une vente de Savoir et Servir dans une 
paroisse parisienne. C’est l’occasion pour un animateur 
d’entrer en contact avec un juif converti qui fait part de 
sa quête religieuse. Lors de leur premier week-end de 
rentrée, deux nouveaux garçons récemment convertis se 
joignent à l’équipe Saint-Tarcisius. Un autre étudiant en 
master de philosophie découvre l’équipe et à cette occa-
sion l’enseignement de saint Thomas d’Aquin. 

Outre tous ces moyens, c’est souvent l’audace qui 
paie. Ainsi avant le pèlerinage de Cléry, une animatrice de 
la province Paris-Sud invite une jeune fille proche de la 
communauté de l'Emmanuel rencontrée un jour dans le 
métro, et qui l'avait interpellée par son allure de pèlerine : 
le dimanche du pèlerinage, celle-ci s'exclame en arrivant à 
la basilique : « Mais c'était là mon pèlerinage de l'année 
dernière! C'est un signe, il faut que je continue à faire du 
MJCF. » Encouragée par l'animatrice, elle confie son âme 
à un aumônier. 

Avec l’audace, c’est le port quotidien de l’insigne qui 
permet aux animateurs du MJCF de rayonner. Les his-
toires sont nombreuses à ce sujet. Une de plus s’y ajoute : 
une animatrice de l’équipe de Bordeaux attendait un jour 
sur  le  quai  de  la  gare,  mais  le  trafic  était  perturbé 
(surprenant !). Un jeune homme vint alors lui demander 
des informations sur les trains et repère très vite son in-
signe. La discussion s’amorce alors et il explique que 
quelques semaines plus tôt, il a quitté le séminaire diocé-
sain de Bordeaux. L’animatrice lui parle alors du MJCF. 

Le voici maintenant présent au chapelet d’équipe. Prions 
pour sa persévérance dans la découverte de la Tradition ! 

Dans l’équipe Saint-Bruno (Grenoble), le Saint-Esprit 
a soufflé abondamment. La mère d’un animateur conver-
ti et baptisé de fraîche date devient coopératrice de la 
Providence par son apostolat au travail : dirigeant une 
antenne dans un établissement publique, elle propose le 
contact de l’équipe MJCF aux jeunes bien disposés. C’est 
ainsi qu’un Kosovar musulman, réfugié, prend contact 
avec le chef. A la première activité, il ne rentre pas dans 
la chapelle ; à la deuxième il reste à genoux pendant la 
messe ; à la troisième il sort le dernier de la chapelle après 
l’action de grâce. A présent il a pris un peu de distance et 
est tiraillé dans ses réflexions... Mais la Providence laisse 
provisoirement ainsi un peu d’espace pour la venue dans 
l’équipe d’un autre jeune : d’abord dans un groupuscule 
d’extrême gauche, puis « néo-païen-suprématiste-blanc », 
il  arrive  dans  une  réunion  d’équipe  par  le  
biais d’un animateur qui connaît le milieu.  Après s’être 
mis à prier, il demande le baptême et se propose pour 
préparer un topo, ayant déjà invité des camarades mili-
tants.  

 

OCTOBRE 

Les activités d’équipe et de recrutement continuent. 
Mais  notre  combat  chrétien  peut  prendre  diverses 
formes, et notamment celui du témoignage de la vérité, 
surtout en un temps où la profession de foi fait triste-
ment défaut. C’est ainsi que des animateurs se rendent à 
de nombreuses réunions œcuméniques et conférences 
organisées par les services diocésains. 

A Tours, l’équipe Saint-Martin « répond à l’invita-
tion » du diocèse et se rend à la mosquée pour une confé-
rence sur le thème « Jésus, Fils de Dieu pour les chré-
tiens, prophète de l’islam. Le Coran lui accorde une place 
exceptionnelle. Qui est-il pour nous, musulmans et chré-
tiens ? » A l’entrée de la mosquée, nos jeunes rappellent 
par un tract la doctrine de l’Église. Cette initiative leur 
permet d’expliquer le sens du vrai œcuménisme et de 
l’authentique tolérance. Un rendez-vous est pris avec une 
jeune femme qui s’interroge sur la religion catholique. 
Cette profession de foi a concrétisé l’engagement pris 
récemment au stage 1er degré pour professer la vérité. 

C’est aussi à Orléans que des animatrices, se rendant à 
la cathédrale, se retrouvent « par hasard » au milieu d’une 
commémoration œcuménique de la Réforme. Quelques 
discussions s’engagent alors avec les participants, mais les 
remises  en  question  s’avèrent  difficiles… Après  une 
prière de réparation, les animatrices ressortent de la ca-
thédrale, raffermies dans le combat pour Notre Seigneur. 

En Bretagne, l’équipe Saint-Donatien de Nantes se 
met rapidement au travail grâce au diocèse qui organise 
une « quinzaine luthérienne » ! Après la diffusion du film  
« Luther » (de type « propagande bolchévique » !), cinq 
animateurs participent au débat sur le fondateur du pro-
testantisme. Après trois heures de discussions, malgré 
quelques personnes nettement hostiles,  le constat  est 
clair : la majorité des personnes présentes ignore tout de 
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Luther, de l’Eglise et de l’histoire. Quelques jours après, 
un tractage est organisé en province devant le temple de 
Nantes, pour s’opposer à la prière œcuménique unissant 
l’évêque et le pasteur protestant. Résultat de ces deux 
actions, de longues discussions et un contact avec un 
jeune qui accepte de revenir sur le sujet autour d’une 
bière, à la condition de le faire dans « la tolérance et le 
vivre-ensemble ». 

C’est aussi à Metz, lors d’une conférence contradic-
toire sur Teilhard de Chardin, que les objections des ani-
mateurs parviennent à réveiller la réflexion de quelques 
assistants, mais pas du conférencier qui leur reproche 
d’être « trop logiques », ce dernier préférant nier le prin-
cipe de non-contradiction… 

A  la  cathédrale  Notre-
Dame de Paris, sont annon-
cées les vêpres œcuméniques 
auxquelles sont invités chaque 
année  des  orthodoxes.  En 
réparation et  pour tenter de 
faire  ouvrir  les  yeux  aux 
quelques  personnes  —  de 
moins  en  moins  nom-
breuses — qui y assistent, des 
animateurs  essayent  comme 
les années précédentes de réci-
ter le chapelet et d’expliquer la 
gravité de cet acte en distri-
buant des tracts. Rendons grâce à Notre Dame pour 
cette action qui a permis à une personne présente de 
s’interroger sérieusement sur la crise de l’Eglise ! 

Le 31 octobre, la paroisse Notre-Dame des Blancs-
Manteaux à Paris a tenu à commémorer les 500 ans de la 
Réforme par une soirée de louanges avec les protestants. 
Des « protestants » d’un autre style sont venus gêner la 
cérémonie par la récitation du chapelet en réparation à ce 
scandale. Aussitôt, pour nous couvrir, l’orgue devient fou 
tandis qu’une dame en manteau blanc (elle ne s’est pas 
trompée de paroisse !) se met à danser devant l’autel… 

Une vidéo diffusée sur Internet permet à un prêtre diocé-
sain de prendre connaissance de notre action. Très inté-
ressé, il manifeste le souhait de nous rencontrer. Le ren-
dez-vous est pris. Prions pour que sa démarche abou-
tisse. 

 

DEBUT NOVEMBRE... 

Le stage de formation des cadres du Mouvement se 
déroule à  Morgon. La formation approfondie donne à 
tous les participants les armes pour le combat qui suivra 
cette intense semaine. A l’issue du stage, ce sont environ 
trente jeunes qui s’engagent ou renouvèlent leur engage-
ment comme animateurs du MJCF.  Deo gratias! 

En ce début du mois de No-
vembre, le camp d’hiver ap-
proche à grands pas. C’est le 
moment  pour  toutes  les 
équipes de redoubler d’efforts 
dans le recrutement.  

C’est ainsi qu’à Paris Sud, les 
animateurs  optent  pour  le 
tractage itinérant et chantant. 
La troupe joyeuse attire l’at-
tention des passants ; contact 
est alors pris avec un jeune, 
qui « exige » que les anima-

teurs rejoignent un bar précis… en fait, il s’agit du bar-
man ! Faute de pouvoir faire le camp, il promet de faire 
de la publicité pour les camps dans son quartier dans 
lequel il est connu de tous. Un petit territoire d’apostolat 
nous est ainsi offert. 

De nombreuses initiatives voient le jour et les pro-
grammes sont bien chargés… Autant de nouvelles chro-
niques pour la prochaine Lettre aux amis ! Nous confions 
les camps d’hiver à vos prières. 

Les équipes du MJCF 

NOUVELLES DES TRAVAUX 

Une nouvelle tranche de travaux de la chapelle et de la bibliothèque du local de Gentilly est à présent lancée, suite au 
renouvellement de notre permis de construire : 

- Novembre/décembre : enduits et peintures ; fin des travaux d’électricité ; plomberie (sacristie). 

- Janvier/février : rénovation du grand portail de la chapelle, plafond de l’abside, travaux de menuiserie ; meuble de 
bibliothèque en fin de construction. 

- après février : plafonds de la nef de la chapelle et de la grande salle de réunion/bibliothèque. 

Pour parvenir au terme des travaux, tous les fonds ne sont pas encore en notre possession. C’est pourquoi nous fai-
sons à nouveau appel à votre générosité, afin que le local de Gentilly soit une occasion de rayonnement apostolique. 

ANNONCE 

Nous cherchons à acquérir un véhicule utilitaire de type camionnette (coffre ~4m³). 

Si vous avez connaissance d’une occasion intéressante, contactez-nous au : 

01 45 46 11 41 
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- Carnet de famille - 

 

Pour qui ? Pour tout jeune de 16 à 25 ans, catholique ou non. 
Car l’activité principale du MJCF est et demeure l’apostolat. 
Chaque année et dans tous nos camps, nous accueillons parmi 
nous des jeunes qui connaissent plus ou moins bien la vraie reli-
gion ; occasion idéale de redoubler d’efforts et de prières.  

Pour aider un jeune à financer son camp, le spécifier sur le don. 
 
- Paris Sud / Paris Nord / Rhône-Alpes / Sud-Ouest : du 26 

décembre au 1er janvier. 
- Bretagne : du 28 décembre au 3 janvier.   
- Nord-Est : du 1er au 6 janvier. 

- NOS CAMPS D’HIVER - 

Renseignements : 

01 45 46 11 41 

info@mjcf.com 
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 Devenez « coopérateurs » du MJCF 

Dans cette situation de grande apostasie, il n’est pas d’autre moyen d’obtenir des grâces de conversion que la prière 
et la pénitence. D’où les Coopérateurs du MJCF, institués en 1990 pour les vingt ans du Mouvement. De tous âges, 
conditions, pays, ils s’engagent à offrir leurs efforts spirituels et moraux pour l’apostolat des animateurs du MJCF. 
Sans être « sur le terrain », ils sont le nécessaire soutien de nos activités. C’est aussi une consolation et un tonifiant 
pour nos jeunes, qui savent alors qu’ils ne sont pas seuls. Pour participer à cet apostolat de la prière, envoyez vos 
coordonnées à :  

Coopérateurs du MJCF, 41 avenue Pasteur, 94250 Gentilly. 

Directeur de la publication : Jean-Etienne Voyau 

Issn 0299-8726 Savoir et Servir—Lettre aux amis 

41 avenue Pasteur 94250 Gentilly - 01 45 46 11 41 

www.mjcf.com contact@mjcf.com 

- PUBLICATIONS - 

hiver 2018 

Le Christ a appelé ses disciples à le suivre pour témoigner de la Vérité de Dieu, 
mais en leur adressant une solennelle mise en garde : « S’ils m’ont persécuté, ils vous 
persécuteront. ». Forts de cet avertissement, les chrétiens ont porté la persécution 
pendant de nombreux siècles. De 1900 à nos jours, cette hostilité demeure d’une 
triste actualité. Au travers des persécutions islamiques, communistes ou nazies, la 
présente enquête s’efforce de dégager les figures marquantes de cette histoire, 
comme de tirer des enseignements de l’exemple de nos frères chrétiens. 

HISTOIRE DU MJCF 

 A bientôt 50 ans, le MJCF commence à écrire son histoire ! Afin de recueillir 
les témoignages des premiers animateurs ou collaborateurs du MJCF, et pour don-
ner  à la jeunesse d’aujourd’hui l’exemple de celle d’hier, le projet d’écriture d’une 
histoire du Mouvement est lancé.  

Cette entreprise considérable nécessite de nombreuses ressources humaines. 
L’ouvrage verra le jour pour 2020, anniversaire de la création du Mouvement. Vous 
êtes anciens, vous possédez des documents susceptibles de nous intéresser?  N’hési-
tez pas à nous contacter. 

PRINTEMPS 2018 

Pour recevoir toutes nos publications, abonnez-vous! 

L’abonnement est de 40 euros pour 5 numéros de Savoir et Servir 

(virement ou chèque à l’ordre du MJCF) 


